
104 LES RELATIONS DES JESUITES [VoL. 34

porter les fruits les plus murs pour le Ciel; mais elle
s'eft tellement formee dans 1'efprit veritable du
Chriftianifme, qu'elle a ferny d'exemple & de modele
a tontes les autres Nations, qni ont ven en fes mcenrs
ce qne pent la Foy dans vn pays, quoy que Barbare
quand il eft deuenn Chreftien. Les homines, les
femmes, & les enfans y ont fait vne profeffion fi
publique de ce qu'ils vouloient eftre iufqu'a la mort,
que fouuent les nations voifmes ne leur donnoient
point d'atitre nom, flnon en les nommant la Nation
des Chrefliens.

En effet, leurs Capitaines y ont eft6 ardens a fou-
ftenir la foy; & toutes les families s'y font foufmifes
n generalement, [21] que ne reftant plus parmy eux
que fort peu d'lnfideles, les Chreftiens n'y ont plus
voulu tolerer aucune de leurs anciennes couftumes,
qui eftoient de refte de 1'Infidelite", ou qui heurtoient
les bonnes mceurs.

Des le commencement de 1'Hyuer, ces bons Neo-
phytes affemblerent vn Confeil general, pour conferer
des moyens d'affermir la Foy parmy eux. Leur
conclufion fut qu'il falloit venir trouuer le Pere qui
a foin de cette Miffion, afin qu'il retranchaft dans
leurs couftumes, celles qui font contraires a la Foy ;
qu'il corrigeaft des autres de foy indifferentes, tout
le mal qui pourroit en quelque fagon en corrompre
1'vfage: Qu'ils luy obei'roient de tout poindt, & le
regarderoiet comme portant la parole de Dieu, & en
fuitte le premier de leurs Capitaines. Le rneilleur
eft, qu'ils ont tenu en cela leur parole, & qu'aux
moindres doutes qui pouuoient furuenir, les Capi-
taines mefrnes venoient au Pere pour receuoir fes
ordres, & les executer.


